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Le Laboratoire interdisciplinaire d’évaluation des politiques publiques (LIEPP) de
Sciences Po vient de publier, dans un document de travail, une position critique
vis-à-vis des évaluations de politiques publiques (EPP), et plus particulièrement
des  chercheurs  évaluateurs.  Sous  un  titre  un  peu  provocateur,  La  (f)utilité
gouvernementale  de  l’évaluation  des  politiques  publiques,  quelques  leçons
américaines et françaises, V. Spenlehauer questionne les différentes méthodes de
l’EPP et le positionnement des chercheurs qu’elles impliquent, en regard de l’impact
qu’elles ont pu avoir sur les politiques évaluées. Faisant un rapide panorama des
principales écoles américaines, il en pointe les faiblesses, mais en tire également
les points forts.

Au  travers  d’exemples,  l’auteur  identifie  certains  écueils  rencontrés  lors
d’exercices d’évaluation menés aux États-Unis ou en France, et propose d’une part de
mieux  valoriser  l’implication  des  chercheurs  dans  ces  études,  d’autre  part  de
recourir à une organisation pluridisciplinaire, trans-sectorielle et prenant appui
sur  les  différentes  institutions  responsables  de  l’évaluation  des  politiques
publiques.

Source : LIEPP

https://www.veillecep.fr/2016/04/faut-il-confier-levaluation-des-politiques-publiques-aux-chercheurs/
https://www.veillecep.fr/2016/04/faut-il-confier-levaluation-des-politiques-publiques-aux-chercheurs/
https://spire.sciencespo.fr/hdl:/2441/32ipedmmo59m5qkc28gtneb4do/resources/wp49-spenlehauer.pdfhttps://spire.sciencespo.fr/hdl:/2441/32ipedmmo59m5qkc28gtneb4do/resources/wp49-spenlehauer.pdf

